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f (x, y, z2) - f (x, y,z1)\_k\z2-z1\ ,J- l i , ' ' J
H , (3) 

aux dérivées partielles du type parabolique. J'étudie l'équation 
d2z dz 

a ^ - ^ = f ( w ) (i) 
le point V(x, y) étant situé dans un domaine T>y limité par deux 
courbes Ol5 C2, d'équations 

% = Zi(y)> x = z*(y) 
et par deux parallèles à l'axe des x : y = ylf y = Y. 

L'emploi de la fonction de Green G(x, y; f, fj) du domaine T>y 
permet de ramener le problème à l'étude de l'équation intégro — 
différentielle 

z(x, y) =. — ] = f G(x, y; f, n) f (f, rj, f ) d | dq. (2) 
2\n J 

Dv 
Dans le cas pa r t i cu l i e r où Dy est la bande xx < x < + oo, 

Vi < V < Y on connaît la fonction de Green. Dans ce cas l'équa
tion (2) possède une solution unique s'annulant pour x = xlt pour 
x -> + oo, pour y = t/1? lorsque f satisfait à la condition géné
ralisée de Lipschutz 

[\ + (x — x1ry 
(x — *iYm(y — yi)-

où Von a 1 > m I> 0, y + -1 — m > 0. f satisfait à l'inégalité 

'»"-'>'-^-(.-i£»-^- <4) 

À;, JF sont supposés suffisamment petits. 
Dans le cas général on a des résultats analogues. 

Note sur la méthode de Legendre pour intégrer les équations 
linéaires aux dérivées partielles du second ordre, 

N. Saltykow, Belgrade. 

Il s'agit d'une équation linéaire 
r + 2Bs + Ct + 2Dp + 2Eq + Fz + G = 0 (1) 

à désignations usuelles, les coefficients représentant les fonctions 
de variables indépendantes x et y. 

En étendant sur Véquation (1), la méthode de Laplace concer
nant les équations hyperboliques, on groupe, pour obtenir deux 
conditions d'intégrabilité bien connues, les termes de Véquation 
étudiée (1) de deux manières différentes. 
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Or, en appliquant les deux transformations mentionnées à des 
exemples, on retrouve toujours les mêmes conditions d'inté-
grabilité. 

Cela provient de ce que les deux conditions distinctes d'inté-
grabilité ne sont données rien que par une seule transformation. 

Pour le démontrer, profitons des formules qui sont exposées 
dans les Leçons de M. E. Goursat,1) en observant que Véquation (1) 
n'en diffère que par les facteurs 2 auprès des coefficients D et E. 

On a d'après les formules de N. Saltykow: 

Kъ = 
1 

IГ2 

1 B D 
B C E' 
D E' F' 

!â,2 — 
Rг 

1 B D 
B C E" 
D E" F" 

R =]/в* — C, 

E' — Ш 2 

±R ' 

E" = E-\ Y(A), F" = F - Y(6 + fi), b + џ = " H 

E' = E — \ X(A2), F' = F — X(a), a = 

±R ' 
où les deux indices de h et de k indiquent leurs valeurs correspon
dantes respectivement aux signes supérieures et inférieures des 
racines: 

X1 = B ±R, l2~ B -=F R. 
Or, Von a évidemment les formules: 

X(h) = ±(B + R) + (B±R)^(B + R) = XM, 

Y(U = ^-(B±R) + (B + R)-^(B±R)= Yhi, 

les premiers indices correspondant aux signes supérieures, dans les 
formules considérées, et les seconds indices aux signes inférieures, 
introduisons d'une manière analogue les deux désignations F'12 
et F\)2. 

Cela étant, on a immédiatement les égalités: 
— V* V — V 17" TF" J?f JPff 

2 — ï 2 , JLX — Xi, 4 ! =z Jf 29 * 2 = -P 1-

Les formules obtenues démontrent que Von a: hx = k2, h2 = kv 
Il suffit, donc, d'une transformation seulement pour avoir les 
deux conditions d'intégrabilités de. l'équation étudiée (1). 

Il va de soi-même que les deux transformations deviennent 
nécessaires pour avoir les deux conditions d'intégrabilité dans le 
cas de Laplace, car les relations entre les coefficients y sont linéaires. 

1) E. G o u r s a t — Leçons sur l'intégration des équations aux dérivées 
partielles du second ordre. T. II , Paris 1898, p . 32. 
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Le résultat obtenu peut être envisagé comme évident a priori, 
si Ton prend en considération que la méthode de Legendre offre 
les conclusions identiques à celle de Monge-Ampère pour les équa
tions de la forme étudiée (1). 

Intégration des équations linéaires aux dérivées partielles 
du second ordre. 

N. Saltykow, Belgrade. 

Considérons l'équation à désignations usuelles: 

J£ J£ AsiPsi + 2 JT Dsp8 + Fz + G = 0, Ais = AH, (1) 
S = l i = l 8 = 1 

que l'on va écrire de la manière suivante: 

2 K°J^S (S LiPi + Mz)+N(Ž Li^ + Mz) + G = pat, (2) 

Kx = 1, Lt = An 5g 0. 

Le groupement des termes de l'équation (1) est possible sous 
la forme (2), les c o e f f i c i e n t s de l ' é q u a t i o n (1) é t a n t con
s t a n t s , si l'on a 

ДІ» = 

Aг = Ar 

R2

г Rť 
Xr = 3, 4 , . . . , n) 

•"•11 *"Û -A-si 
-4г'l -4н Д-si = 0, (», 8 = 2,3,..., r), (3) 

A.= 
An An Dx 

Als Agг JJg 

Ą 2>. F 
, (8 = 2, 3, . . . , л ) . (4) 

Les, coefficients de l'équation (2) deviennent, alors: 

V ^ {Lг = Ael ± -йł, -4uüГ. = Aei ^f RSÍ R, 
(8 = 2,3,.. ., n), 

M =A*Dl—ýnD* + Dv AuN^AnDì 

AuA„&0, (5) 

•AuDi 

±Ä 2 ±Rг i + Ą , 

џ 
A2 

Д ; 2 ' 

(6) 

Or, si les coefficients de l'équation donnée (1) représentaient 
les fonctions des variables xl9 x2, . . ., xn, le groupement des ter
mes (2) serait encore possible, à condition que les égalités (3) aient 
lieu identiquement, les formules (5) conservant leur validité; 
quant aux conditions (4) et aux formules (6), on y devrait remplacer 
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